
INFORMATIONS GÉNÉRALES

EXPOSITION DU 16 JUIN AU 15 SEPTEMBRE 2012
VERNISSAGE SAMEDI 16 JUIN À 11H 
AVEC PROJECTION DU DOCUMENTAIRE «LA FILIÈRE» 
DE JACQUELINE VEUVE À 14H

BIBLIOTHÈQUE DE LA VILLE
RUE DU PROGRÈS 33
2303 LA CHAUX-DE-FONDS
T. 032 967 68 31 

HORAIRES 
LU: 13-20H / MA: 10-20H / ME: 10-19H /
JE: 10-19H / VE: 13-19H / SA: 10-16H /  DI : FERMÉ 
POUR LES HORAIRES D'ÉTÉ, CONSULTER LE SITE
WWW.CHAUX-DE-FONDS.CH/BIBLIOTHEQUES

EXPOSITION RÉALISÉE PAR MICHÈLE FLEURY-SEEMÜLLER (HISTORIENNE) 
ET MURIEL ECKSTEIN (ARCHITECTE ET SCÉNOGRAPHE) AVEC LE SOUTIEN DES 
VILLES DE GENÈVE ET D’ELNE, ET DE L’ASSOCIATION ENFANTS D’ELNE DE GENÈVE
(WWW.ENFANTSDELNE.BLOGSPOT.COM)

PHOTOS TIRÉES DE L’ALBUM PERSONNEL DE 
MME ELISABETH EIDENBENZ, DIRECTRICE DE LA MATERNITÉ D’ELNE
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UNE VIE D’ENGAGEMENT

ENFANTS
D’ELNE
UNE MATERNITE SUISSE 
EN FRANCE 1939-1944
MAURICE DUBOIS
UNE VIE D’ENGAGEMENT
EXPOSITION A LA BIBLIOTHEQUE
DE LA VILLE DE LA CHAUX-DE-FONDS
16 JUIN- 15 SEPTEMBRE 2012



ENFANTS
D’ELNE
UNE MATERNITE SUISSE 
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Parmi les collaborateurs qui sont en France en 1940 se trouve Maurice Dubois.
Il est né à Bienne en 1905 dans une famille ouvrière qui s’installe au Locle trois
mois après sa naissance. Il y passe son enfance et sa jeunesse. Très tôt, il
 s’engage dans les mouvements pacifistes chrétiens et socialistes et se rend en
 Espagne dans les années 1930 avec le Service civil pour, entre autres, éva-
cuer des enfants hors de Madrid bombardée. Après l’arrivée de centaines de
milliers de réfugiés dans le sud du pays, désormais  divisé, Maurice Dubois
s’établit à Toulouse où il fonde le quartier général du Cartel avec son épouse
Éléonore  Imbelli. Pendant plus de deux ans, ils déploient une énergie immense.
Ils créent des centres de distribution de lait et de vivres, étendent l’aide dans les
camps d’internement, fondent de nombreux homes et foyers pour les enfants
réfugiés ainsi que pour les petits Français nécessiteux. Ils  veillent sans cesse
au bien-être du personnel volontaire, des Suisses et des  réfugiés de toutes
 nationalités. A plusieurs reprises, ils sauvent de la déportation des enfants et
des membres du personnel juifs.
Après la guerre, on retrouve Maurice Dubois en France, engagé au DON SUISSE,
l’œuvre d’aide et d’assistance d’après-guerre créée par les autorités suisses. De
1952 à 1970, il dirige avec son épouse le Foyer d’enfants, aujourd’hui Centre
 pédagogique Les Billodes, au Locle.

Une maternité suisse en France pendant la Seconde Guerre mondiale ? Le fait
étonne. Et pourtant, ce havre de paix au milieu d'une Europe déchirée a bel et
bien existé.
Il s’agit de l’œuvre d’un petit groupe de jeunes idéalistes suisses qui a bâti en
un rien de temps un réseau d’entraide pour une population en détresse. Partis
en 1937 avec l’AYUDA SUIZA pour l’Espagne où la guerre civile fait rage, afin de
mettre sur pied un service d’évacuation d’enfants, ils se retrouvent en février
1939 de l’autre côté des Pyrénées avec des centaines de milliers de réfugiés
 espagnols dont il s’agit de soulager la misère. Ils organisent alors des distribu-
tions de vivres et d’habits et créent, en novembre 1939, une maternité à Elne,
non loin de Perpignan. Ils fondent ensuite de nombreux homes pour enfants
dans la zone non occupée et prêtent assistance dans les camps d’internement.
Plusieurs centaines d’enfants naîtront à la Maternité d’Elne, plusieurs centaines
de femmes, des réfugiées  espagnoles, des réfugiées juives de tous les pays
ainsi que des Tsiganes y trouveront refuge, grâce au soutien de la directrice,
Elisabeth Eidenbenz, et de ses collaboratrices.
L’œuvre suisse d’entraide en France est soutenue par le CARTEL SUISSE DE
SECOURS AUX ENFANTS VICTIMES DE LA GUERRE, issue d’AYUDA SUIZA, et à  partir
de décembre 1941, par la CROIX-ROUGE SUISSE, SECOURS AUX ENFANTS.

L’exposition présente des photos faites par Elisabeth Eidenbenz durant son
activité en  Espagne et à la Maternité d’Elne. Ces images, accompagnées de
commentaires, sont complétées par des documents de l’époque permettant
d’éclairer l’histoire et l’œuvre de ces Suisses qui travaillèrent hors des sen-
tiers battus : rapports ; notices de l’administration  fédérale ; reportages dans
divers journaux ; une interview audio de Maurice Dubois sur  l’arrestation des
enfants et du personnel juifs ; extraits du journal d’une infirmière-résidente
au camp de Rivesaltes ainsi que des affiches.
Les étapes de la vie de Maurice Dubois sont documentées par des rapports,
des lettres, des extraits de journaux et des photos.

Plusieurs cinéastes dont Jacqueline Veuve ont tourné des documentaires sur
les événements et les acteurs du  Secours suisse aux enfants. Les plus courts
sont projetés en  boucle dans l’exposition ; pour les moyens et longs métrages,
des séances spéciales sont organisées à la salle de projection.


